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On rendre oräce feu pere Norbert Backmund Sa
tres grande le Monastıcon praemonstratense‘), une

des plus iımportantes DOUL |’hıstoire des diverses alsons de ’Ordre, ei
S1, SUrT 1en des poıints, l des ameliorations apporter, des refe-
1EC11CC5S precıser, sauraıt DPasscCI, DOUI ‘9 de grande
cathedrale

OUr cC’est gräce Monastıcon praemonstratense JUC ] al
decouvert Herve Juhen Le Dage Gräace la bıenveiıllante autorisation
de Mer Kerveadou alors eveque de Salnt-Brieuc et Treguler, ] al PU, l

PICSYUC trente alls maıntenant, acceder on! Le Dage des archıves
dıocesamınes de Saınt-Brieuc, dont le chanoıne du Cleuz10u est le
gardıen S1 competent“).

Les ecrtIts a1sSsSes pPar unec qul, Le D5age, tant

produıits, ef YJUC l’on tout-a-COup alors qu ' on les cherchaıt
meme plus, CCS ecrts, donc, viennent ifıner le portraıit JUC L’on qavaıt
PUu tenter de ONNC, prec1ıser certaıns traıts, affermir les

ITO1s volumes, Straubing, Une reedıtion du 1er 1983
J’avaıs attıre L’attention des lecteurs des NnNalecta Praemonstratensia Le Dage,

double iıcle 1972 el 1973 Une SOUTCEC YUC Le Ddage s’utilıse eauU-
COUD, et 1e CTOIS QqUuC, ans la plup: de INCS artıcles ei communicatıons dıvers, ] aı
largement IECOUTIS des indıcatıons donnees otre Aauteur. Les Memoıires el VOYaSeES
d’un religieuxX Cure francols Adresses UNe religieuse allemande de SN ordre. P archives
de L’eveche de Saınt-Brieuc, 1-2, deJä ] ’artıcle du chanoıne Pommeret:
Lettres d’Erasme Eusebie dans les Memoires de la Societe d’histoire el d’archeo-
logie de retagne, Ö, 192/7, 17-74, ont forme he de tro1sıeme cycle SOUfENUE

VArx:.Sorbonne 1970, ei Ont etfe editees SOUS le 1tre De Ia retagne Ia Sılesie. Parıs,
1983 utre U1Ilc VvIe de Le dage, PCU condensee, quı fıgure de lıvre, J en
al donne uUNec ulre, PCU plus developpee, dans les Analecta Praemonstratensia, a1lnsı
queC Je le disaıs plus haut, ZLNHL 1972, Le Discours preliminatre...,
redige verbode 1792-94, el plac Le Sage des Lettres (quarante-
euX tete du manuscrI1t), ete dıt INCS SO1NS 1C1-meme, ALIX, 3:

101127 Des phrases entieres de DIiscours... sSsont reprıses Le Sage dans les
Lettres specıalement les premi16eres, ei L’on retirouvera aussı des„
MmMOo1nNs des reminıscences, tant dans les euxX ettres de Souabe dıtees 1C1, que dans les
Regrets d’un cenobite.
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Les tTrO1s textes JUC Je presente 1C1, des preCc1sS10Ns ON negl1-
geables SUT Le Dage, ef oblıgent aussı faıre quelques cCorrecti1ons ans

YJuUuC ] al dıt ecrtIıt precedemment SO suJet.

emoilre Justificatif

En tete du livre: De Ia bBretagne Ia Sılesie, S: ] avals pl Uu1lle
lıste des Scrtıits de Le Sage, ef Je cıtals, des UVTITECS iımprimees,
des Princıpes de Justification, ajoutant YuUuC CS FFinCcipeS..., etajlent
perdus.

OUur leur donner tel tıtre, Je n avals qu’une indıcatıon donnee pal
Le Dage ul-meme dans Lettre VE

Erreur: mMOINSsS exemplaıre de Cefl ecTIL, subsıste, eli est CONSeETVE
dUX archıves departementales des (COtes OT, Saınt-Brieuc, SOUS
la Cotfe 432 dossier: Poursuntes contre Lesage prieur-recteur de
Boqueho.

Le tıtre est legerement dıfferent emoLre JUuStiCcAHf... ma1ls LOUL,
ans le eXTE: OUS montre qu 1 s’agıt de L’ecrıt appele aılleurs
”’auteur: Princıpes de Justification! On le VeITa la ecture‘ des PaS-

entliers reprennent les idees dejäa developpees Le Dage dans SCS

prönes AdUuX ons paro1ssiens de Boqueho; le contexte-meme est tres
revelateur: ”’auteur s’attend etre arrete, etre interroge. Nous SOIMNMECS,
d’apres la ate qu 1 fournıt lu1-meme, Juin 1791 1{1 avaıt alors
eCHX Jours YJUC SOM SUCCESSCUT constitutionnel avaıt ete installe..., el
meme Jour, Juın, les Juges du t1ıbunal du dıstrict de Samnt-Brieuc,
avalent rendu decret de prıse de corps“).

I1 s’agıt d’un relatıvement COUuTt petite plaquette, sSeIZEe
total ont seulement treize imprimees, SUT papıer de qualıite INOYCNNC,
el Ou Le Sage, de plume deJäa persıflante, S1 l’on OSC dıre, tente de
presenter tout quı pouvaıt etayer defense, CADOSCI SONMN bon droıt, el

De la retagne Ia Sılesie, Lettre L 7 ‚
convlıendraıt I5  tudier une manılere approfondıe la fın du doss1ier Le

Dage, arch. dep COö d’Armor, 4A32 el NONMN seulement les proces verbaux de SCN-
darmerie, requıisıtolres, et autres pleces emanant des autorıtes, maıls plus CIICOTC les
reponses des paro1ssiens de Boqueho DD interrogatıons. Gräce CCS reponses, peut
OIlr COMMEeENT les 1deles de Boqueho ont COMPTIS les phrases, Sans oute dıfficıles
POUT CUX interpreter, prononcees 6crıtes leur prieur-recteur, ei qQue OUusSs

aılleurs GE De la retagne Ia SILesie, 7T7T-T8, el AaNNCACS, 423._-4724 el 4206-
427)



238 Lavagne d’Ortigue
SUTTOUT cCommMmMent 8l n avaıt Taılt qu obeır conscience refusant le
serment la Constitution Cıvıle du clerge).

On VCITa aussı, Cel ecrit, JUC Le dage voulaıt d’abord repondre
AdUX aCCcusati1ons. Il prec1se:

«Un aVvOCat instruit el SsÜr, auquel petit crıt fut COMMUNIUGE, le 'ouVva
solıde. Maıs, dıso1t-1l, n etoı1t le mMoOoment d’avoır ralison 61 le club vouloıt
UJUC ] eusse LOTTt »©)

ef dage decıda de partır ex1l. connaıt la sunte!

age de tıtre ] MEMOIRE JUSTIFICA TI

age MEMOIRE
JUSTIFICATIF

SAGE,
Prieur-Cure de Boqueho

Nul doı1t etre inquiete POUI SCS Op1n10ns,
meme religıeuses, OUu:  u que leur manı-
festatıon rouble pas L’ordre publıc etablı

la Lo1
Declar. des Droits, Art

AVERTI dans Oment meme qu une procedure ecrimınelle S’instrult
CoOonftre MO1 TIrıbunal du Dıstriet de Saınt-Brieuc; u L’iınformatıon est faıte,

qu ’un decret infaıllıblemen: la SU1VTe, Je m ’ empresse de recueıllır YUUC
] al repondre aUX aCcCcusatıons dont charge, dont 11l est 1 facıle de
SOUPCONNECT "objet. Je SU1S Pretre, &, quı p1S eSE; Pasteur nON-sSermentaıre. J’a1
motive publiıquemen! le refus de INesS hommages la fameuse Constitution
Civile. 11 n en  E faut DaS davantage POUT cConvaıncre QJuC dans affaıre 11
s’agıt de fanatisme, c’est-ä-dire, de rel1g10n; qu«eC INOonN crıme est d’avoır souleve

Ce theme de 1’obeissance la conscience düment formee, revient SAall: hez
Le Dage, ef l’on o1ıt qu 1 na pas pr1s decısıon la legere. Comme, hez otre auteur,
"ironıe mele aQuUuX choses les plus STaVCS, 1’on n oublıera pas, sujet, la phrase
PCU cavalhlıere qu 1 adressaıt presiıdent du dıstrict de S5aint-Brieuc, PropoS de
CONscCIeNCE quı refusaıt absolument de dıgerer serment, quelqu effort qu 1 fit (cf. De
Ia Bretagne Ia Sılesie, Z bas)

Ibid., 79, En quı CONCETNE LF  dıtıon des {eXies 1C1 presentes, l’on
{rOuUVer, eventuellement, Jusqu ä tro1s etages de notes
V des appels de ettres D les notes placees Le Dage u1l-meme

bas de SCS apCS,
VEC des appels de ettres romaın (a, D, C; etc.), les notes SUurT le texte-meme, a]outs,
ratures +
entfıin INECS PITODICS » VOCC des appels chıiffres
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le peuple, c’est-ä-dıre, de 1’avOor instrult; d’avoır preche Ia revolte; cela
s’entend de la // ID SOUumI1ss1o0Nn LtOuftfes les pu1ssances legıtımes. Quoi1 qu’'1

so1t, ] offre I1 defenses la Justice, profess1ion de fO1 L’Eglıse, duX

cıtoyens honnetes l’exposition SIncere de INCS sentimens de conduıte
Je confiıe YJUC les SCNHNS equıtables Jugeront qu 1 ( 181 rien Justif1-
catıon la confusıiıon de INesSs ennem1s auxquels Je pardonne, = m embar-
LaAaSScCI beaucoup de les cConnoIitre.

Seroit-ce POUI professer Uu1llc opınıon relıgieuse quelconque, YUqUC Je VOIS
traduıt devant les trıbunaux ? Je DCUX le Crolre. La Lo1 AaSSUTE droıt LOUuUL
homme, tout cıtoyen. Ne onne-t-elle pas SUT cel ımportant obje la hıberte
la plus iıllımıtee? Elle na DaSs faıt uUlNlc exception CONTIfre MO1 seul Je PCUX
donc, matıere de relıg10n, faıt de polıtıque de phılosophie,
adopter qu1ı plait davantage, decıder entre les 1idees anc]ı]ıennes les
systemes Et qu1 m empecheroıt d’en imagıner mo1l-meme? Helas!
les mysteres de la SdapCSSC du Ires haut, les UVTIECS de pu1ssance,
sont-1ıls pPas aujourd’hu1, plus JUC Jamaıs, abime dans lequel foıble,

qu orgueıilleuse intellıgence peut impunement precıpıter. Qu1, Je PCUX,
Sdll: enfreindre Ia Lol, usan meme d’un droıit elle declare POUVOIF
m ’Oter, lıvrer SUurT les objets les plus les plus dıgnes de NOS I1CS-
p  , U1Llc lıberte de PCNSCI Sans bornes. Ce trıste DOUVOIF, dans les princıpes
du JOUr, est aussı reel u usage est ordinaıre.

(Cette meme hardıesse de 1110 esprit, Je PCUX 1a // ID dans 1L11C65S5 d1s-
[0181  $ u1sque le droıit de manıfester INCes opin10ns est CI1ICOTE m1s Lal de CUuX

qu ’un homme sauroıt perdre. Ne DasS troubler '"ordre public etablı DUar Ia OL
voılä la seule regle YJuC Je do1s Sulvre dans L’exercice de droıt imprescriptible.

D’apres CCS princ1pes, QucC Je n avoue nı AdUCUNlC pulssance
humaine na le droıit de m interroger SUT creance;: ]’unıque objet de la
vigilance du Magıistrat, c’est d’examıiıner S1, la manıfestation de INON SYIMN-
bole, ] al trouble ordre public etabli Dar la Er est dans recherche
que SOM miniıstere doıt renfermer.

Ce n est DaS POUTF VOITr ense1gne doctrine, qu’'1
peut LrOouver coupable. Je n al pomt cela viole la LOtL: pu1sque la .01

m en te m en interdıiıt dUCUuIlec Je abandonne COoNsclience
le SOIn de regler I1 rapports VOC le Ciel: elle consıdere moOo1 qu«cC le
cıtoyen. Lorsque 1L’ Assemblee Natıonale refuse de declarer decret, que
la elıgıon catholique sero1lt celle de 1’Empire; lorsqu elle ASSUuTcC la tolerance
iscıple de vVIn, descendant d’Abraham fils d’Ismael, n ’est-1l
pas manıfeste u’elle na pas entendu qucC Ia LoL diıscernät entre le Girec le
Barbare, entre le partısan des autels de ome le sectiateur de CuX de Geneve.
S ’1l est C que la Natıon salarıe, cC’est quelle dıspose de SCS bıens; S1 elle

faıt pas les frais des autres, est u/elle les leur alsSses rendus. N’y a-{-
il pas d’ailleurs // ID 4 bıen loın d’un culte salarıe culte qu on protege;

d’un culte protege culte un1que la diıstance n  est-elle DAS plus enorme
encore? faudroıit donc UJUC la Lo1 m assıgnät une Relıgıion, AVCC obligatıon
d’en pratiquer les actes; (pretention tyrannıque, contraıre L11 droıts
essentıiels, 2A  qu ä la tolerance unıverselle YUC NOS Legislateurs professent); 61
Je SU1S absolument hıbre de croire d’adopter tels tels dogmes, 1l est bıen
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claır JUC leur manıfestation, precisement entendue, auro1t UCUuN CAaS,
devant Ia LOoLl, devenir crime.

Delä UJUC s’ensult-ıl? I1 “ensult YJUC devant Ia LoL |’erreur 1a verıte Spe-
culatıves SONT indıfferentes: 11 s’ensult JUC des pensees des discours 088 la
elıgıon quı troublent paSs ordre publıc, SONnt hors de L’atteıinte du glaıve de
la KOoKK 11 ”’ensult enfıin qu’a MO1Ns JUC Je SOI1S sedıtieux, vaınement
pretendroit coupable.

J’appelle maıntenant INCsSs aCCusateurs Qu 'ıls diısent les troubles YUJUC la manı-
festatıon de 11165 OpIN10NS relıg1euses excıtes fomentes dans Paroisse
aılleurs; qu  ıls racontent les dıssentions YJuC INEeSs discours 0)811 allumees parmı
SCS paısıbles habıtants;: MOoOL quanı Ou J al preche L’insurrection I1a
revolte. Ce Tiıme sero1t grand 11 yC  » Je le regarde pas le
plus Saın des devoirs; Je reprochero1s contraire prevarıcatıon,

lL’abus le plus punıssable du minıstere de pDalxX de charıte dont Je SU1S
revetu. Qu’on interroge // ID donc CIrX quı m ’ont entendu ®): ils repondront

uıt temoins, L{OUS INCS Paroissiens’), OntTt \  \ interroges cContre MmMoOL. est
MOI1NSs quatre Conftre lesquels J al de legıtımes reproches. Le premıer Fol,
est qu on appelle honnete tabellıon de vıllage, de CCS SCHS complaısants quı SCI-
ent beso1ımn. est depu1s lJong-temps INON ennem1 declare POUIL Je prouveral
qu’’ıl s’est ante evanı PCISONNCS, qu 1 meme Jure plusieurs fo1s SUrT les autels de
Bacchus de faıre SUurT la paılle, les ers dUuX pleds, avan' quinze Jours, ater de
la fın de Maı derniıer. Je prouveral qu’’ıl la Paroisse POUT Taıre souscrIire, SUMs
le lire, 1belle aflfreux Contre MOL, eC1I ”’avant-derniere semaıne. La O1SSonNn des SOU-

scr1ıptions nulle, 11 dresse d’autres atterı1es 11l s’est rendu 19910781 instigateur, PUI1S
temoın, DUI1S Juge, PU1s executeur:; ] offre la PICUVC qu/'1l Jure qu 1 INANYUC-
roiıt DPaS, u S1 SCS CSUTCS presentes tolent Sanı eL; quatre balles attendolent
ans carabıne natıonale. Vıngt temoıns de dernier faıt.

Ce est pas surplus d’aujourd’hu1 quUC ]J al CI1ICOUTU la disgräce du terrıble Notaire
Ce volcan s’enflamma SCI1ICOTC 1788 s’institua le chef de quelques SCNS sımples, dont
Ul surprıt U1le procuratıon, DOUTL m attaquer L’Officıialıte de Treguler. La plaınte fut
rendue, &, bıen, les faıts etolent On fut embarbarasse SIC qu ä
la PICUVC, Qu’en arrıva-t-ıl? Helas! Ul Tallut venIır reclamer la misericorde du Pasteur,
quı pardonna LOUL, oublia out, & sincerement. On fut quıitte POUTF INCS frals, les
PAaUVICS SCNS, derriere les- // quels s’etoıt porte le malveıllant maladroıt Notaıire,
declarerent dans Ccie publıc, rapport de Me Corbel, Notaıre Chätelaudren, UJUuC
«cedant Lrop facılement insinuations perfides deDmal intentionnees le
S1euUr Prieur |de oqueho ils SoOnt Sal objet, Sanl droit, Samnls qualite, lu1 inten-
ter proc6es dont est Cas; qu  ıls S.en  Ö referent D ÖC 8ZC.. plece est decoree
de la sıgnature de Me Fol, partıe interessee.

Les huıt temo1ns, dont Le Dage parle IC1: SONLT pas CUuX dont les reponses fıgurent
ans le dossıier arch. dep CO d’Armor, 432 Ceux dont les reponses fıgurent ans

lasse, ont ete interroges les ei U Juim 1/91 Le Dage peut ONC SaVOIr quı ils
SONL, des le Et parmı les PETSONNCS interrogees les eif Juın, AUCUNE s’apelle
Fol ONC heu de croıre qu’1 C ans la premiere quınzaıne de Juln, eft Vral-
semblablement vant le de MOI1S (installatıon du ure constitutionnel, CY. ote de Le
age), UNCc prem16ere actıon Justice l’ınstigation de Me Fol, VECC interrogatoires de
paro1ssıens de Boqueho. Maıs CCS pIeceEs fıgurent pas dossıier precıte.
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YUC ceftf Ifreux langage ICDOSAa Jamaıs SUuT 198915 levres, YJucC bouche
Sut Jamaı1ıs ”’0ouVvrIir qu äa des paroles de douceur ei de palX Je l’aı touJours 1C- //
ID commandee VCC L’ınsıstance possıble, palxX S1 es1ırable Je L’aı
prechee DUDOLIC Aans les ALSONS Jal preche l’unıon, la patıence, la SOU-
1SS10N Oordre publıc etablı, ] aı mMI1IS cela INCSs lecons exemples.

(ar quel est le devo1ır d’un bon cıtoyen YJuUC Je n ale remplı X6 zele! Tfaut
bıen qu au mo1ns ] aıe montre ]’apparence du CIvisme. Je fus elu Maıre de
Paro1isse L’unanımıte des suffrages. Nomme Electeur 1 Assemblee prımaıre,
Je SU1S montre // [D dUu X Assemblees electorales Ou INO  —_ patrıotisme na
DaAS ete SuspecT. out reproche d’incıvisme est INON egard notolırement bsurde

Maıs la ( onstıtution du Clerge... maıs le serment QOul, QuUlL; le serment, la
( onstıitution CIvile; m y VOI1CIL.

J’en al parle dans INCSs instructi10ons, cela est vral. Je SU1Ss perm1s d’y ITOU-
VeTI redıire: oh! cela est vraı CICOTE J’al declare ICS Paro1issiens qUC Je

Jurero1s Jamaıs de la maıntenıir, UJUC Je voulo1s demeurer moOurIir
catholique. Je leur al dıt meme YJUC n etaıt pPaS seulement le CT1 de l’Eglıse
gallıcane quı1ı s’elevoınt CcContre code rel1g1euX, maıs qu 1 eto1nt rejete pPar
1’Eglıse unıverselle elle-meme, S explıquant par “organe de SOI Chef visıble,
Sans reclamatıon des keglıses partiıculıeres; que les Pasteurs quı serolent institues
selon les formes nouvelles, desavoues par 1’Eglıse charges de SCS anathemes,
n aurolent AdUCuNe M1SS1ON, dUCUuNeC Jurısdıction SUuT les fıdeles dont iıls preten-
drojent les guldes; qu  ıls serolent des INtrus, des schısmatiques, V.GE lesquels

pourroıit Commun1quer In divinis, Salls deveniır partıcıpant de leur schisme...
Que les Pasteurs, precedemment institues ı’ Eglıse, pouvolent perdre, P
le sımple effet des decrets arbıtralires d’une Pulssance temporelle, leur JurI1s-
dıction leur tıtre; YJUC L1O0OUS er10ns donc touJours les seuls vVralıs Pasteurs:
QuC seulement LIOUS Ser10ns oblıges d’exercer 1OS fonctions Sans ppareıl; mals
qu en // LD S] leur donnant dUCUuNC solemnı1te, 1OUS Sser10ns, a1Nsı YJuC les
1deles quı reclamero1lent notre minıstere, hOors de la portee des de la

Un autre temoın est SONLT beau-frere, recusable aussı, pulsqu ’’ ıl est visıble YJUC est le
1gne tabellıon quı est vrale partıe.

Un tro1sıeme est le gendre de beau-frere, du Notaıre. Je prouveraıl SCS efforts
DOUT soulever la Paroisse ans laquelle 11 est publıc qu  ıls sont INCS ennemı1s.

Le quatrıeme est le pere du precedent, 1INO|  ' ennem1 CNCOTE de L[Out le monde,
quı n 1ıgnore pPas le POUTrqUOL. Je PTITODOSC de m’ expliquer plus amplement SUT cel
objet.

Ooıla ONC quatre hommes quı ont donne les eIis d’accusatıon, quı les ont confirme
de leur temolgnage. Ah! certaınement Je seral decrete, Je m Y attends bıen; maıl:

Icı La 5age place ans la unNnec reference incomplete: Cor. DE YyUC Je n aı  2 pas
ete capable de reirouver dans le OUVEAau Testament. Comme SOUVventL, Ul du faiıre
Cıtation. ef eitre reference, de emoılre... 3a deJäa sıgnale manılere de faıre,
ans INON lıvre: De Ia retagne Ia Siılesie, DASSIM, exemple 228 otfe SW Dans le
Cas present, elle est d’autant plus comprehensıble, el excusable S’1  1 besoıin de L’excu-
SCT, que Le Dage, quand 1l redige Memaoaoıre Justificatif, le faıt la häte, alors qu 'ı est
deJäa oblıge de cacher.
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Lo1 J’al dıt tOut cela beaucoup de choses semblables: jc n entends pPas
esavouer INON ense1gnement, Je 1a1 dit®)

Maıs SONL-CEe D5/ de CCS nOUVeautes profanes conftre lJesquelles 1' Apötres pre-
cautionnoılt les premi1ers Chretiens? Non, Je SU1Ss pomt le createur de
doctrine; elle etoıt avant moOl1, avanı! (Camus, avanıt la Constitution cıvıle; Je
n entends Jamaıs professer d’autre. Mon autorıte n est rien DOUT elle; maıs
C’est beaucoup POUTF MO1 que Ce du SsOuveraın Pontife, de LOUuL 1 Epıscopat
franco1s de la 5orbonne, de nuee de asteurs du second ordre, quı

mOL, Ont refuse de s’humıher devant la nouvelle theologıe. Que ] aıme
TOUVeEerTr la sulte de pareıls uı1des! L/’erreur meme, ST etoıt poss1ıble qu’elle

füt de leur cöte, sero1t pPas SUuT INON Compte, pu1squ en m attachant CUX,
] al faıt tout YUC prudemment Je devo1s Talre.

Je m apperco1s pas YJuUC Je m egare, YJUC Je SOTS du plan de defense
que Je Su1s propose Je reviens la question qu1ı n est pas de SaVOIT S1
doectrine est saıne heterodoxe, maıs S1 J al trouble ordre public la
manıfestant.

Non, CNCOTE U1lc f01S; la Lo1 defend UCUN culte, elle m en COIN-
mande un Je SU1Ss donc hıbre de faıre cho1x. Je seral donc Juif Hre
S1 c’est fantaısıe; Je precheraı le Pentateuque, A // [D le SOm-
monodocon”): S1 Je pate 1’ımpöt, S1 ] observe les 101X, S1 Je soulever
] aı droıt qu on laisse tranquılle. (’est-1ä l’ıdee quC ID 10] Je faıs de la
tolerance unıverselle des OpInı10Ns des cultes; c’est a1nsı UJUC Je CONCOI1S la
hıberte de relıg1on quec la Constitution m assure

Cette lıberte, JuC JE reclame POUI moOl1, est le droıt de l’homme: cC’est QauUSSI
celu1 de INCcs Paroissiens quı SONL aussı des hommes:; ma1s hlıberte peut
etre celle de deveniır apostat, = etre aussı Cce de demeurer 1deles J’aı le

Je viens de lıre ans Journal des Decrets, destine l instructi0; des habıtants
desS, les paroles su1vantes, 23 seance du Juin 1791

«Un membre, dont al faut 1re le 18{0} la France, S5ontetz, vouloıt Yyuec
<< lL’on grossit le ode des crimes de Deisme d’Atheisme I5  etoıt demander
<< L  2A:  €l  blıssemen! une inquıisıtion odieuse; c’etoint vouloir aneantır la Declaratıon des
<< droıits de I’homme, quı CONSCIVC LOUT cıtoyen la aculte inalıenable de SU1Vre, de
<< pratiıquer, d’annoncer 1’opınıon qUC lu1 dıicte consclence. motion fanatique
<< ete renvoyee Comit:  e de constitution qu1ı la reproduira, NON DOUI tre discutee LSIC];
<< sero1nt faıre LrOp PCU d’honneur dıx-hu  me sıecle, mals POUT la faıre rejeter
<< indıgne de fixer L ’attention de L’ Assemblee »}

Je rOUg1r01Ss de faıre de affreux L Atheisme autor1se, L’ Atheisme
dıscours!.. bon Ocrate peuple dolätre OUuS CIU  s GE Parce que OUuS n adoriez
pas les Dıieux de Ja multıtude L/’Areopage OUuS condamna bolre la C1gue. Que VIVeZ-
OUuSs dıix-huitieme s1ecle mıheu du TOYyYaAUINC tres-chretien Vous eussiez oftre 1se
blasphe&me contre Diıeu UJUC OUS connütes, dont Erasme OUS croyoıt le MAarTtyrT.

Je PCUX m ’ empecher de OUusS dıre
La Lo1 decerne dUCUuNe peıne conftre le Deiste 1’Athee. est meme incertaıin S1

elle PTONONCETA, Je demande Ou est ce dont elle INENACE les partısans une Relıgıon
quı fut pendan quatorze s1iecles Ce‘ de |I’Empire?

Voır, entre autres, {OUS les deJä CHEeS, LD  ; ote
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schisme Tormer France; J al s’etablır double ministere; Je leur al
dıt cho1s1ssez, volnlä deux Eglises; S1 VOUS m en CIOYCZ, VOUS VOUS tiendrez
l’ancıenne, Car OUS Z  tfes libres 1 11ON SUCGESSCHE intrus leur tı1ent autre lan-
BARC, S1  1 est ACCOUTU lundı Ia apelle Ou la Paroisse s’eto1ıt retiree DOUT
fuir presence SOM office; S’1  I les menaces de les faıre conduıre de force

esse, est UJuUC le Cur!  e constitutionnel 1gnore feint d’1gnorer ‚espnit de
la Constitution, quı NOUS laısse LOUS, matıere de relıg10n, la lıberte la plus
indetermıinee”).

Je |’aı donc annOoNcCEe INON peuple, lıberte d’opinıons relıg1euses, Je
lu1 dıt qUue S1 la Reli- ID 11] g10N de NOS peres alloıt dısparoitre de dessus
1105 autels, MNOUS POUVIONS la refuglier dans 1105 u  n que elıgıon saınte

Cr101t YUC patıence charıte, JuC dans les Jours de douleur, quı furent
aussı CUuX de glo1re, elle Compta parmı SCS enfants des miılhlıers de Martyrs,

pas rebelle.
Mes lecons 0)818 ete fructueuses. Depu1s le COMMeENCEMENL des troubles

calme rofond regne dans Paro1sse. J’avoıs expressement efendu
opposıtıon L’ıntrusıon de 1L11OM SUCCCSSCUFT. Elle s’est faıte 5 tumulte, quo1que
SON cortege füt PCU nombreux®)... Ce n est PaS une fo1is YJUC ] al preche la
patıence la palX; 11 plus de S1X MO1Ss JUC J al pas faıt seul discours
Je n en aA1e represente la necessıte les //

[D 12] Qu on Juge maıintenant S1 Je SU1S sedıtieux, &’ POUT ServVIr du
moO(t, Incendiaire, POUT aVOIFr eXpliıque lıbrement acon de CNSCI Taıt de
relıgı0n.

Maıs cC’est donc incendlaire QauUSsS1i YUC Predicant Calvinıste quı dans SON

preche, C1-devant l’Eglıse Saınt-Louis, appelle la Messe UNe abomination, le
Pape Antechrist, 1’Eglıse Omaıne la Prostituee de abylone. Et Juf
quı maudıt Jesus-Christ, Socınıen quı nıe dıvınıte, 1scıple du (Cro1ssant
qu1 proclame Mahomet le grand Prophete, que sont-ı1ls? ependant, 19{60} de
la lıberte des cultes, [OUS CCS Sectalires peuvent precher cela mıhleu de Parıs
meme. S1 L’on entreprenoit de leur faıre le PrOCESs des sediıtieuxX,
dirolent-ils DaAS AVCC raıson: Est-ce POUI 1OUS appeller la po1nte des bayon-
ne(ttes, YuUC VOUS 11OUS prometltez la tolerance? Voulez-vous 1OUS des

dıt aussı publıquement qu 1 Iro1lt VEC | amı Fol, temoın ntendu
Contre moOl, fermer tOufes les chapelles, enlever les calıces, &C Ce sero1t pas sürement

ertu d’aucun ecret de 1’ Assemblee Maıs Nn avons-nous pas des Legislateurs aılleurs
qu ä Parıs? est Jusqu au fond de NS villages; 11 So:  a de dessous tertre.

eto1lt Compose des emo1ns entendus contre mO1 le surlendemaın, dont ıl
avoıt la veılle aITOSE le patrıotisme assure la verıidicıte. Plus la femme de L’un. Jä
Jusqu’’1c1 tout YJUC 1’Eglıse constitutionnelle de Paroisse Compte de proselytes. Nous
VCITONS L’effet des CMNaCces des bayonnettes... PIODOS de bayonnettes, z  ] al Iu dans
L’histoire qu ’un certaın ypocrıte Arabe, prophete cConquerant, prechoıit relıgıon la
persuadoıt Up: de sabre. J’aıl contraire quc les glaıves des Neron, des Domitien,
OO S’emousserent pendant tro1s sıecles contftre le Christianısme qu1 trıomphoıit de leur
fureur, aquelle 11 n opposoılt YJUC la patiıence. D’ou vient cela? €es! Ju«C la verıte quı
descend du Ciel, suffit elle-meme POUT etablıir SOM empire; est que l’erreur quı vient
des hommes, peut soutenir s’accrediter JuC leurs passıons la force; elle

presente bout des plques...
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dogmes OppoOses, pretendre que 1OUS n aurons qu ’un symbole S1 VOUS AVC7Z
cent SECIeS, OUuS Cent doctrines cCent soc1etes, dont [OUS VOS efforts

eteindront Jamaı1ıs le proselytisme.
moO1, viens-Je apporter une Relıgıon nouvelle‘? st-ce MO1 quı innove? Quel

est donc INON crıme, Oorsque Je declare m en tenIır YUC J al CIM vIe,
qu«eC ] enseigne depu1s neuf ans‘ Je SU1Ss 1bre, Je dıs (GJassendı

le d1ıso1t de la phılosophie de Descartes, YJUC quand la elıgıon seTrOo1t UNe chi-
mere, Je prefererois Ce de deux ML Man  Dn [D 134 Falloıt-ıl, PATCcEe YJUC la
Natıon promettoıit traıtement ®), condamner sılence? Je Sals DaS
vendre Relıgion POUT de “argent.

Je termıne &]} INCS observatıons. Je les ecrıtes fort la häate; Je les developperaı
dans INCS interrogato1res. J’avertis CuX quı voudront blıen Jeter les yYCUA, YJuUC Je
SUl1Ss blıen elo1gne de regarder, COININEC des verıtes intultives, quelques MNCIPES dont
1:3 faıt pA Je n al entendu m en SerVIr JuUC COMMME d’arguments ad hominem.
Je SU1Ss reste enfant SOUMIS de ı’ Eglıse catholıque, apostolique romaıme.

Le Juin 791
Siene SAGE, Prieur-Rect. de Boqueho

BRIEUC,
De 1' ımprimerIi1e de BA RUD’HOMME.>»

I1 Lettres de Souabe

Lors de SOM SC]JOUTr elg1que, Le Dage publıa, 1792 Louvaın,
une d1ıssertation « DOUT eiendre les brevlaıres YUJUC ordre
avoıt adopte France S1X anls auparavant»”). Goovaerts COMNNU

exemplaıre, qu1 etaıt bıblıotheque, PU1S est passe CC d’Aver-
bode, Ou 11 dısparu ans le calamıteux incendie de 1942, a1nsı YJUC
Fa confirme Jadıs le feu pere F Valvekens Goovaerts deeri1t
dıssertation, Z 138 Peut-etre retirouvera-t-on ]Jour
exemplaıre, quı aldera MIeuUX comprendre COMMeNT Le Dage Vvivaıt de
la prıere officıelle de 1 Eglıse.

Comme une Cure, Je SUI1Ss exclus de tOuf traıtement qualite de Religieux,
quo1que membre une Abbaye quı avoıt ıv de rente dont la Natıon s empare.
Comme Cure HON Jureur, Je perds I1NON benefice. Comme sant professer le Papısme,

decerner les honneurs de |’iıncarceration... On rıe pourtant par-tout Justice,
humanıte, lıberte

De la Bretagne Ia Sılesie, CHE 165, 27 ei otfe 88
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De elg1ıque, le saıt, Le Sage 5ouabe, OUu ıl se]journa Rot
der Rot, DU1S Schussenried il etaıt 795 eit de 17906,

alors qu ’ une certaıne accalmıe manıfestaıit France dans la perse-
cution Contre la elıgıon catholıque el SCS minıstres, el YJUC, il
L’ecrtit: «1 ’ espoir d’un reftour France sembla luıre 1105 YCUX Je mMISs
ONC SUT le metier des instructions famıhleres POUT 1INCsSs Oons V1ılla-
9eOIS...»-°) Maıs S0(I1 confrere, le recteur de Plelo, COMPDASNON de SCS

odyssees, avaıt ICCU des nouvelles de Bretagne quı deplurent Le Sage
decıda d’ecrıre cCorrespondant quı habıtaıt Quintin, tOut pres de

SON vıllage natal d -Uzel: POUT CSSaYCI d’obtenir des rense1gnements SUT
SCS paren(ts. Dans lettre, 1l inclut uUunNnec qu’'1 destina 1’un de
SCS ancıens paro1ssiens de Boqueho, afın d’obtenir des nouvelles de
paro1sse.

Est-ce palsseur de CCS divers feuıllets, plıes dans II petite CNVOC-

Ooppe cachetee, jJjen le faıt d’eecrire des Bretons alors qu on est
Souabe, quı attıra L’attention de la polıce du Dırectoire? L/’enveloppe,

düment decachetee Parıs, ei SV ITOUVE toujours auUX archıves
natıonales, SOUS la Cofe 3439 out dossier porte le tıtre uıvant:
Police generale, ettres Salsles interceptees*').

L/’enveloppe porte «Au cıtoyen Gla1s-Bızouimn, Negocı1ant cultivateur
Quintin, dıstrıict de Brieux, Departement des Costes du ord Route

de Parıs, Quintin. »
La premiere lettre, PAascCsS, d’un grand format 232 mm ),

OUuS revele Le dage inquıiet DOUT SCS parents ef POUI la manıere ont
ıls peuvent subsıster. notatıon est la seule qu’1 OUS aıt alssee
leur PIODOS, presque‘*).

10) Ibid., 2553 ef ote
11) Je OI1S L’amabılıte de dom Yves Chaussy, osb, d’avoır connalssance de CGS

lettres, el Je le remercıe tres respectueusement d ’ avoIlr 1en voulu les sıgnaler. es
Ont L[OUuUTfes les chances E  etre inedites.

l7.) Dans les Lettres Le S5age faıt guere YJUC tro1s allusions amılle Les
indıiıcatıons app' IC1, SONL guere plus explıcıtes. On auraıt mMO1nNs voulu SaVOIr

Ou logeaıt la amılle Le Sage, quelle profession SOM pere exercalt, eicCc Sur LtOUutL cela, De la
Bretagne la Sılesie E eit ote ıhıdem Les parents de Le 5age etalent ıllettres,
incapables de sıgner les actes de catholı de leur amılle. ela mMO1Ns MOoment de
leur marlage. Maıs peut-etre auUrYy Le S5age avaıt-ıl apprıs hıre plus tard? Quant la
SCRUT adette de Le Dage, Mme May, quı tenaıt SOI menage SOUuS la Kestauration: 1823,
alors agee d’environ Cinquante CINquante-C1INg ans, elle toujJours illettree ange
amılle verıite!
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| Premiere jettre: ]
«AÄA l’abbaye ımperı1ale de Schussenried Pres Biberach”) ua|

le 12 Mars 796
Monsiıeur
J’avo1s PICSGUC PT1S l’engagement CN VeEeTS mo1-meme de plus ecrtire dans

patrıe de m Yy alsser ublher. Maıs la communiıicatıon YJUC vient de
donner le Rect.r de Plelo**) d’une lettreu de Bretagne, force de deroger

resolution. On faıt le plus ifreux ableau de la misere affreuse quı
devore notre malheureuse contree dont L[Ouf YJUC ] al lalsse de plus cher

France peut MAaANqUCT d’avoır la me1i1lleure p 61 meme il n y dejä
succombe. Un ere SUuT le retour auquel la Revolution I1 Otant SOM etat
ravısso1mt tOut OyCNM de subsıstance; UNlCc mere, unec amılle entiere dont 11 eto1lnt
seul laressource appul, entraınee SIiC la sunte des memes evenemens
quı m enlevoılent mo1-meme YJUC Je regardo1s fortune, VOIS

l’ındigence la plus extreme, vollä le sentiment de 111C5 IT CISON-
nelles, le douloureux SOUVENIT u ] emporto1s m elo1gnant de la tertfe de la
lıberte quı poursult Sall: dans Cce de INON x ıl etoıt Juste peut-
tre YUC la Revolution punıt MO1 le crıme de L’avoır aımee, uo1que Je
fusse seduıt UUC D: ıimage du onheur publıc dont elle flatta INON CEUT. Aussı
L[OUL le mal qu’elle nıa faıt n arracha Jamaıs res1gnatiıon UuU1llec seule plaınte
nı le mo1ndre INUTINUTE 1 les plus grands sacrıfıces eussent ete 1NON PDOU-
VOIr, ıls n eussent riıen coüte INON COUTALC S1 le de patrıe, le bıen-
etre de INCS cConcıtoyens“) eussent du tre le resultat. est VeOeISs but S1
desıirable YUC, malgre SC$s r1gueurs, tendent // Ip CIICOTC aujourd’hu!1 ICS
(XUX ardents POUI prosperıte cC’est ]’unıque dette dont elle QJu«cC Je
m acquıte.

Maıs S1 Je Sals rendre LL1LON partı dans les evenemens facheux quı ombent
que SUrTr mO1, helas l n en est pas alnsı des ICVOI'S quı accablent 1931 roches.
Une phılosophie quı pourraıt, Je dıs pPas m y rendre insensıble, maıs seule-
ment seul instant m en dıstraıre SCIa Jamaıs la mienne. J’en al depu1s long
m perdu le ommeı1l sante visıblement s’en altere: n ımporte ] aıme
MIeUX NOUTTIT Sanl C de INCS larmes de douleur, JUC de tenter“)
un OyCNMn de les calmer de les suspendre. Ce qu«C Je desıire unıquement
cC’est de DOUVOI fixement determiıiner ’objet C’est L  a‚ Monsıieur, celuı du
service quUC *  J al la confiance de VOUS emander. Quel ete depu1s IHNON epart le

Pres 1DeTrTacC. MOS places interlıgne le scr1ıpteur.
concıtoyens: iınterligne, dessus d’un motft rature ef devenu iıllısıble.
tenter MOl reecrıt Le Dage surcharge SUurTt utre mol maıntenant ıllısıble;

de plus, il semble MANQUCT quelque chose.

13) Le pere Yves Marıe Rıchard, profes de Beauport ıl avaıt Le Sage
maıitre des NOVICES, MO1Ns pendant certaın temps), prieur-recteur de Plelo 1789,
avaıt prete serment restrictif la Constitution cıvıle du clerge, avaıt ONC ete dest:
eft avaıt rejJomıt Le Sage Belgique. l’accompagnera Jusqu’en Sılesie. Rentre Le
Dage, Ul SCTAa nomme la UuTrTec de Chätelaudren, Ou al decedera 1818
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SO  e 2L  etat de 11165 parens? Quelle est leur sıtuation actuelle deux questions
bıen interessantes CCOEUT d’un infortune Jjette pres de 300 heues de SCS LOyers

reduıt Compter POUIT 1en SCS PIODICS disgraces COomparaıson de
qu’1 SUPPOSC YJuC dojvent les S1eNns. Je VOUS prie de rıen degul1-
SCT de quı les COMNCEINEC Le plus facheuses nouvelles (et pOUrTO1S-Je
attendre d’autres), n egaleront pomnt le ourment de cruelle incertitude. 11S
ex1istent CNCOTC, do1t tre dans le dernıier Dbeso1n. Je persuade qu  ıls
n auront pas manı de tiırer partı du DCU YJUC ] aı laısse. Malheureusement
TESSOUTCE UTa ete bıen mınce. Un mılher d’ecus depense dUX reparatıons de
INO:  — presbytere amelıorer les dependances® est reste a Item 018
que devoıt 1’administration du dıstrıct "instant de INON deplacement
refuses NON p  13 quo1que Je fusse CNCOTE France. Bref Je SU1S sort1 de
INON beneftice VEeC lou1s assıgnat de DOUT richesse. Ce n etaıt
Pas de quo1 faıre face la seule dette JUC ] eusse YUC je*) COmpto1s eteindre de

que Je touchero1s du Calssıer publıc. est obje' d’environ S1X sept 10u1S;
ıls SONT dus servante*>) dont les CIrconstances la precıpıtation de INON
depart permirent pas d’arreter le cCompfte. J’accuse // Ip plus que MmMoO1NSsS:
maıs est honnete peut s en elle Voıiıla INON unıque TrTean-
cCIlerT. La Justice exıge qu 1 avanı! LOUL, PU1S la pıete tiılıale la nature

cela Je ]Jo1ndro1s quatre lou1s quı estent des largesses de INCS genereuxX
amıs du Brabant Oblige de m elo1gner la häte du gTaCIeuUX asıle dont ] Y
]JOU1SSOI1S, I1CS confreres INCS hOtes m en avolent donne S1X POUI vlatique.
Maıs ayant ete pendant UuUnle bonne partıe de la routfe gratultement heberge dans
plusıieurs monasteres de Ordre meme chez des DOourge0O1s honnetes quı
attendoılent SUT les chemins les pretres ugıtıfs POUT les entrainer dans leur ma1-
SON, il [rOoOuva qu au terme INON COMPASNON MoOo1 n avlons pas depense
Deaucoup delä de tro1s lou1s. Le surplus est dısposıtion, S1 OYCN
de VOS ancıens cCorrespondants de neg0oce Suisse, VOUS m indiquez unec vole
POUTI VOUS les faıre parvenir. Mes PaUVICS ar doiıvent aVOIr plus besom
quC MmO1, quı al mo1ns tolt du paın. Une abbaye souveraıne opulente
quı le donne POUT mM supplera auss], ] eSpere; L’absence de
garde robe restee dans la elgıque. de e1l0 MmMoO1 pouvant Talıner
notre suıte dans VOYVasCc dont 1NOUS 12NOr10NS le but deux malles Contenant
nNOotre lınge NOS habıts d’ordonnance, 1OUS les la1ıssames quelque p VeOeISs le
hın e es auront vraısemblablement chu quelques honnetes sans-culotes
quı1 Ss’en sSseront accommodes J ant mMIleuxX POUT CUX Dans Cas deux chemi1ses
Quec J al portees SUT le bras dans une COUTSC pıed de plus de 150 heues, le
pourpoimnt Jadıs neuf qu1 COUVTE I1NON bourdon de pelerın, vonlä l’unıque
bıen YJUC Je possede desormaıis SUurT la IeITE Avec cela Je trouverol1s riıche,

% 1C1 Ddage avaıt ecrIt SONL, DU1S 1’a barre
Je p. interlıgne Le Dage

14) Voir De Ia retagne Ia SıLeSIE, tro1sıeme partıe, 1' Allemagne, la Lettre derniere,
297-300, 68 speclalement, 299,

15) Anne Guillosson, dont le 19(0) OUS est dıiverses pl6ces d’archıves des
series el des tch dep CO d’Armor.
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Jal pe: dıre heureux S1 INCSs Justes inquietudes SUT le SOTT de amlılle

revenolent tOourmenter Sans J’aı du faıre POUTF elle le tres-peu
qu1 iTOUVE INON DOUVOIr d’apres quo1l Je m en ICDOSC absolument SUurT
la Provıdence Jje Vals m’ efforcer d’Etre tranquılle attendant les informa-
t10ns que Je demande. Je promets // [D 4 | u elles iITrOuUuveront parfaıtement
res1igne.

Ce quı regarde merıte DaAS qu’on parle Je CUuxX pomt YJUC DPCTI-
ONN! S’Occupe plus de INON avenIır UJUC Je le faıs mo1-meme quı
Jamaıs lendemaın. Je n en prends pasS le m Depu1s sortie de France,
Je DE  tude regulıerement 10 heures Jour cela des objets
fort serieux!®): C’est ICCOMNNU efificace par PTODTEC experience DOUI
ecarter le SOUVeNIr des revolutions humaınes, des passıons quı les Causent
des INaUX quı marchent CUT sulte. est bilenfaılt dont Je SU1Ss redevable
sıngulıer avantage de Nn avoIlr dans 1NON x 11 habıte Ju«c des solıtudes, d’y VOIT
trouve des lıvres abondance d’avoır VvIe faıt de leur 100888[

plus douce Occupatıon. Depuı1s 18 MO1Ss YJuC JE VIS Allemagne Je SU1S
mMI1s etat travaıllant 11 est Vral Jour nuılt d’en entendre, parler ecrıre
COUTamMmMentT la langue, precautıon qu1 peut SeTVITr besoın. Nous

pomnt 1C1 NOS freres de la elgıque. Ceux-1ä L1OUS accueıllojent paI
douzaıne; CeuxX-cC1 Jugent leur charıte elastıque Jusqu au rodıge orsque dans
UuUllec abbaye de 150 200 mL1 lıvres de rente elle S %@  ?  “  i{  eve  Z Jusqu ä la paıre.
Deux Lorraıins avolent 1C1 la possess1ion avan NOUS, aussı 1OUS a-t-on pr1S
qu ä m Deux pıtances deux Bretons pOourront paroitre UuU1llc depense
enorme CXPOSCI {uer tTrO1s O2UISs Dar semaıne heu de deux. On L1OUS

point faıt endosser le COSLUMeEe quo1qu on 1OUS assuJetisse la rZueEUT du
Servıice quatre heures L[OUS les matıns SOUuS les arImnes Or cecC1 n’est JuUC baga-

aupres du regıme d’un autre malson Ou J al demeure 13 MO1Ss d’o J al
sort1 Je VCUuX pas S1 Je le DCUX GCIEVGTI Allemagne. Lä c’etoıut  25 mınult,
PU1S CI1ICOTE heures. Je Suls bon chretien Je tıiens 1’Eglise raılson
CONscIlenCe; ma1ls chanter CINg SIOSSCS heures SUT 24, pomt dormır, etudıer de
TOrce. Jamaıs d’exercice; cela emande UuUnNlec autre sante, UuUlle autre poutrıne que
la milenne. Une seconde annee du metier eut faıt de MOoO1 saınt dans le Para-
dıs, L[Out MmMO1nNs defunt cC1imetiere. Servıteur. L’1interminable longueur
des D:  , les LOrrens de blere de VIN aıgre dont SV NOYC convıennent
tout Qussı PCU INON estomac to1ble, L’habıtude d’une VIe sobre irugale
qu exige P  tude Aussı S1 Je erdo1s l espoir d’aller mourir mıheu de INCSs
bons paro1ssiens, l'hyver prochaın Je VCUX apprendre L ’'ıtalıen er chercher

dela des IMOnNtTSs c1el plus doux, d’autres d’autres hommes.
O1 Monsıieur, le seul eve YJUC Je fasse IN0O  — cCompte. Mes hommages
reSpECIUCUX Madame YJUC Je upplıe de charger de la reponse Cas que
cela VOUS gene le mo1ındrement. J'y gagneral peut-etre quelques nouvelles. Je

16) L’etude, est Un des choses Au X quelles le Dage tıent le plus On VCITA, De la
Bretagne la Sılesie, 41, el les dıvers des Lettres ind1ques, particulier
dans le Voyage dans Ia Belgique, Lettre Al, Mon plan de VIE Everbode, E
ef dans L’Allemagne, Lettre XIV, Ma VIıeE oth pendant treize MOLS, speclalement A4dUX

250, el 231
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Tanchıs Jusqu ä Baäle; Je VOUS faıs m1 CXCUSECS du surplus. alu la Veuve
du Patrandchant®).

J’insere bıllet POUT homme quı donnera des nouvelles de
paro1sse. Je desıre qu 1 VOUS les adresse, maıls SUuT U1llc sımple demıe eulle S1
cela n en valoıt pas la pe1ine, 11 faudroıt le alsser de ote Maıs des choses
choses minutieuses peuvent m ınteresser.»

La seconde lettre eNvoyee depu1s la Souabe, ef quı etaıt ONC incluse dans
ce JUC l’on vient de lıre, est d’un format plus allonge 250 140 mm ),
eit COmMPpOTrTe UJUC euxX Elle contient des reproches, JUC l’on
Irouve pas dans la lettre precedente. Maıs, autfant JuUC celle-c1, elle faıt
PCNSCTI, 1en des phrases, YJUC 1’on irouvera plus tard dans les
etitres adressees Erasme SOM Euseble polonaise.

Deconde lettre de Souabe]*/)
«Pour le cıtoyen Christophe Liard‘), Roselıac, treve de Gıldas,

faıre che7z Garnıer 17  aıne Quintin; adresser diırectement audıt
L1ard d’une sımple enveloppe chez Pıerre Le Mouel, aubergiste
Boqueho, seulement mot quı ndıque C  Ou vient immediatement)) le bıllet.

«Mon cher istophe,
Jaı toujours singulıerement estime VorLre probite u0o1que dans les der-

nlers m quı precederent IN0O  — depart VOUS aylez transporte d’autres un
confiance que VOUS m avılez S1 CONsStLammMenN! marquee YJUC Je merı1ıto1s peuL
etre plus UJUC jJamais*®), vortre egard Je SU1S reste le meme J’eto1s assure u

iıllusıon sero1t DaS longue: AL& de la droıiture du bon SCI15 n est
pas long mM la dupe des Irıpons. Les evenemens dont VOUS CL ete temoın

Jusqu aux (KUVICS eclatantes de VOS prophetes, VOUS Ont enfıin
apprıs dıscerner entr ’ eux moO1; VOUS claırement aujJourd’hu1 de quel
cote fut 1' ımposture le 981 Je penetro1s malgre le INASYUC
dont 11 taächoit de COUVII: Je tiıraı des lors SOIl horoscope d’apres des faıts

SIC (n attendraıt ] affranchıs...
patronyme dıfficıle lıre. Les 1gnes quı sulvent SONtL ecrıtes SUuT le coOte de la

pPagcC.
') GCes deux derniers MOoOfts soulıgnes dans le

meme ICIMAIYUC,
les neuf derniers MoOfts places interlıgne.

l7) La Seconde lettre de Souabe, 1C1 edıtee, SCId egalement publıee, printemps 1997,
dans le fascicule annuel de L’Assocı1atıon des Amıs de aye de Beauport

18) faut Sall: oute interpreter CCS euxX inıtiales, (0)891881° S1eUr Herve Pıerre Herve,
or1g1inaire de I ro1s-Fontaines, vaıt ete vicaıre de Le Sage Boqueho du decembre
1788 15 Juıllet 1789 Elu ure constitutionnel de Boqueho maı 1791, il devaıt
PaSSCT des 1792 la CUIC, 1NON MO1NS constitutionnelle, de Plouvara, avanı d’abdıquer, de

marıer, SL, Liinalement, de perT1r aSSassıne les Chouans
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MO1 seul moO1s de Juin 1789 Je Iu1 annonCcO1S face qu 1 COIMN-

mencoıt hıpocrite finırolit scelerat. Vous OYy! de VOS yYCUA 1’accom-
plıissement de INON presage. C’etoint, pensiez-Vous, bon patrıote. E mMoOo1
qu’eto1s-Je? a1ımo1s-Je patrıe, le bıen publıc, INeCS concıtoyens? quı fıt DOUI
leur onheur des VCCUuX plus SInceres, plus ardents, plus desinteresses, plus
authentiques ? Que dAisolent de MO1 CuxX qu on nommoıt alors les dissıdens, les
arıstocrates”? qu’en disolent meme leurs adversaıres avant INON refus de ID 2}
serment SUurTt la constitution du clerge? Oorsque refus m eut aVl INON etat

subsıstance w’elle SIC fut ECI1ICOIC conduıte 18910)81 Jangage” M’avez-
VOUS Jamaıs OUul plaındre de 1LL1CS pertes”): remarquätes VOUS mO1 le
momlndre indice d’interet personnel d’esprit de partı? Je publıal hautement
I1NON opınıon relıg1euse: elle n’etaıt DaS nouvelle. En l’annoncant Je cedo1s ”)

la VO1X de conscience Je faıso1s reste qu user d’un droit qu«e
donnoıt la 101 3E  etoıut celu1 du dernier cıtoyen"). Maıs exhortant INECSs bons
paro1ssiens eitre garde Contire des nOouveautes profanes qu on effor-
colıt de substıituer |’ancıenne relıgı10n, quı voulus-je jJamaıs Taıre de force
adopter mon symbole“°), manqua1-Jje Jamaıs de leur repeter Sdall: les lecons
de douceur, de Support, de charıte UJUC L’evangıle preche CILVEOIS L[OUS les hommes

de leur recommander OC instance la SsSOoum1ssıon qu 1 prescrıt CM VOIS les
OUVEINCMENS les PUu1ssances etablies. Je leur donnaı l’exemple pretant
mo1-meme le serment C1v1que””). Long m al IHNON xl ] al la douce
consolatıon d’apprendre qu«c INCsSs paroles de paıx fructifi01ent CNCOTE mılieu
d’eux Un calme profond ONnstamme!: regne dans paro1sse Je desire
d’apprendre de VOUS u/elle s’est pomt dementıe YUC LL1LON esprıt de
patıence de paıx respıre CI1ICOIC. SCId 11165 chers enfans, le seul remede

VOS I11aUX YUC tout autre fero1t qu’aigrir “*). Humiliez-vous SOUS la maın
quı VOUS Irappe elle punıt VOS fautes purıfiıe VOS Vvertus Des Jours ereıins
sulvront enfin l’orage? la tempete. Alors peutetre era-t-ıl perm1s
pasteur de voler aupres de VOUS POUT VOUS consoler Du fond de SOM ex ı] SCS

YCUX Sont z OUVeTItTtS SUT VOUS; SON esprit z S Y,
POUT SOM COCUT il S:en est Jamaıs elo1gne. Que le Voire continue touJours

3 IC1, mot rature, iıllısıble.
depuls: elle n etoıt, usqu ä Je cedo1s: tOut eCI est interlıgne.

c’etoıut  I5 celu1 du dernıer cıtoyen CCS MOS sont places interligne.
depuls: qu1ı voulus-Je, Jusqu ä: symbole: {OUS CCS MOS sSsont places interligne.
SUT rature.

19) OUuUS la meme appellatıon de serment CIV1qUE, l’on parfo1s confondu euxX
serments pretes deb de la Revolutıon. Le second de CCS serments CIV1QUES, n etant  LE
aufre YUUC le serment la Constitution cıvıle du clerge, JuC Le Sage touJjours refuse, V
vehemence, de preter, il peut S agır 1C1 JUC du premiler serment C1IVIQUeE, autrement dıt
le serment federatıf, prete le Juillet 1790 lors de la fete de la Federatıon, el quı HEa
AdUCUuNC ımplicatıon relıgıeuse.

20) Les phrases quı sulvent ressemblent etrangement celles YJUC Le Sage Cht aVOIr
prononcees, la fın de Vvisıte 1ctive paro1sse compagnıe de la relıgıeuse autr1ı-
chıenne, Cf. De la retagne Ia Sılesie, 299,
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Onftrer dıgne du sıen: honorez P VOrre fıdelıte la relıgıon saınte qu 1 VOUS
precha, consolez douleur Dar VOS Vertus n oublıez Jamaıs SUrtout Jue la palxX
fut le dernıer present qu’en mMonftant c1el Jesus 1sS5 SIC faısoıt SCS
dıscıples I)

Mes complımens [OUS 11165 MmMIs Vous POUVCZ donner quelques 1OU-
velles ecrites bıen fın SUT Uu1llc areılle euılle Adressez la PETSONNE quı VOUS le
Taıt tenır.»

1988 Les regreis ef les VePUuX d’un ancıen cenobite

Les annees passerent. Le Dage revınt Bretagne, el, 1806, devınt
chanoıne tıtulaire de la cathedrale de Salınt-Brieuc. TefiOur des Bourbons,

1814, avaıt dü suscıter, che7z lu1ı chez d’autres, espOolr de
restauration de la VvIie relıg1euse. Maıs, le saıt, il n en rien.

Vers -1 le Sage voulut meitre net toutes SCS 1dees eft LtOutes
SCS pensees, SUT qu avaıt ete la VIeE relıg1eUuse avant la revo-
lutionnaire, ef 11 envoyaıt L’introduction de L’Ecuy, dernier
abbe ef general de Premontre France, alors chanoine honoraire de
arıs E ECUY, ans Uunle lettre du INars 1820, remercı1aıt SON ITCS-

pondant breton:
«J’al ICCU dans le introduction AdUX regreits d’un €NnO-

hite 21)
Les regreis du cenobite SONL aujJourd hu!ı plus qucC Jamaıs partages

CuxX quı estent de cel etat Je PU1S du moins repondre de CX quı SONLT
COMMUNIQUES les nOtres quı Ont CNCOTE des rapports AVECC MO1 Un
pareıl travaıl sero1t notre Super flumina Babylonis &C Nous le lirıons LOUS,
le relırlions ef applaudırıons. Ce sero1t le seul qu 'ı produiroit, ef
cC’est UuUNlc POUI Jamaıs perdüe. ete m Ou Je CTOILS qu’on
auroı1t DU ressuscıter PCU de fraıs quelques uns de CesS ancılens COTDS, quı
n aurolent paSs ete Salls utılıte. On la1sse aSSCI L’occasıon celle
de faıre d’autres blens ef d’evıter beaucoup de INauUX » 22)

J’avals CTU perdu, et JE L’avaıls proclame tel 1995 lors du
colloque du C.E.R.P Conques*). Icı aussı, OUuUS tıtre PCU
dıfferent de qu ecrıvalt le dernier abbe general France, le on!| Le

les phrases quı su1ıvent, sont ecrıtes SUuTr le ote de la page

21) On notera egalement 1C1 des varıations. OUuS la plume de L’abbe L’Ecuy, 'OouUVvVe
donc, 1C1 d’un cenobıte, PUI1S PTESQUC tOuft de suılte apres: du cenobiıte, alors Que le Tal
tıtre donne Le Dage est Les regreis el les VE d’un ancıen cenobite.

22) iIıch eveche de Saınt-Brieuc,
23) Voır les Cies de colloque, paraitre.
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Dage des archıves diocesaıines de aınt-Brieuc contient manuscriıt
de euf (la dixieme blanche), intitule: Les regrets el les VE d’un
ANCILEN cenobite CONsSLiderations SUr Ia SUupPpression des religieux.
Introduction. %) Ce est bourre de ratures el de places
iınterlıgne, le VeIrITa C1-apres. On reiIrouvera Jjen des themes
deja developpes Le Ddage dans SCS AcrtIts anterleurs, el sıngulıerement
dans le Discours preliminaire, ef dans les premieres lettres du lıvre: De
la Bretagne Ia Sılesie, alnsı YJUC dans les lettres XIV ei sulvantes, du
Voyage ans Ia elgique. On retirouvera les memes ımprecatıons cContre
Lomenie de Brıenne ef Contre la Commıissıon des regulıers. Ces euf

(225 179 mm), ermıinent la d1v1S10N, ”’enonce des partıes
qu auraılt du contenir _ eCTIE, s’11 L’avaıt ete entier. Faut-ıl regreiter
qu 1 1 ’aıt pDaS te? Peut-etre. Maıs il auraıt ete interessant de VOILNL,
1819, trente alls apres la suppression des Ordres monastıiques, COININC Le
Sage le dıt ul-meme Er IM COMMeNnNtT ancıen relıg1euxX parlaıt de la
VvIe monastıque, de la manıere ont 11 ] ’avalt vecue, eicCc Mieux, auraıt
alors celuı YuUC donnent les Lettres dans De
Ia Bretagne Ia Sılesie (texte dater, quant la redaction, de 1800
eNVIron, partır de SOUVeNIrS deJäa VIeUX de plus de vingt Aans S1 L’on
refere la profession canonılale de Le age), eit de vingt alls plus
recent, alors YUC Louis vieillt, ma1ls YJUC PDOUI peut
esperer AdUCUIlEC restauratıon des abbayes eft couvents“”).

Page Les regrets el les V(EUX d’un Aancıen cenobite,

Considerations SUr Ia SUPDreSSLION des ordres religieux.
Introduction.

Je marche VOCC le jecle; (0)001881% tant d’autres YJUC le s1ecle POUSSC, ef quı
sS’avancent VCIS le bonheur: par les lumieres*), la acon de CCS conscrıts du
grand empiıre YJUC le sabre du gendarme chassoıt, M} fut, VOIS la glo1ıre Ou
la Convıction INANYUC, ef dans L’absence d’un sentiment quı la supplee, c’est la
LOULT QuC la force est etat de pretendre, ef peut flatter d’obtenır. L’on
resigne la rm gueur de SOM destin, ]’ımpulssance de S y soustralıre; el l’on
s’1interdit Jusqu au INUTINUTEC 6’11 est®) Juge par la prudence, inutile dangereux.

les lumieres: soulıgne dans le
6’1  ] est euxX MOS places interlıgne.

24) iıch eveche de Saınt-Brieuc,
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Maıs S‘1  1 arrıve mps de parler S perıl DOUT SOl1, quo1que peut-etre Salls
frunt POUT les autres, n est-ce pas alors soulagement que lL’on peut s ’accorder
= ecrime? n est Dr1S SUur les JOoUu1ssances de il laısse ’homme

ouffre
heureux tout SOM bonheur, Sdll: ajoüter ‘) au X // ID IHNHaUX de L' ınfortune quı

Mon suJet d’aılleurs, el Je Jje?) SU1S pPas dıssımule, es du nombre de
CuxX YJuUC les 1idees du Jour repoussent = A  n’ el l’apologiste des momnes
el des peut etre, POUT CUuX quı S en souviıennent eENCOTE qu unare du 126 s1ecle dont des o1lbles YCUX SONLT incapables de soutenir la clarte
du 19° est le SdUValc du OUVEAauU onde, regrettant, dans la premı1ere Capıl-tale du monde de 1’Europe Cıv1ılısee, SCS forets el cabane. Aınsı ] apparaısmiılieu de la generatiıon presente, spectre qul, de la regıon des MOTTS,
etf du fond des tombeaux ef des rulnes, vient Ssoupırer des Jaıntes dont PTESQUEC
PETSONNEC SCTa touche. Encore quelques annees, ei L’on SCTQa meme plusetat de les comprendre*). faut donc häter, S1 l’on veut excıter quelqueattention, el Surtout obtenır?) quelque inter&@t.

Depu1s bıentöt ans“>) les monasteres SONT plus sero1ıt arrıver tard
DOUT les efendre, el ils n ont pomt per1 faute de zele de talent dans leurs
nombreux’”) defenseurs. Des Vanı Ll’affreuse tempete quı toutf engloutı, leur
rulne totale eto1t Juree. Elle s operoıt les INOYCNDNS odieux YuC l’on da1gnoıltmeme plus allıer. L/’autorıte pretoit elle-meme force au X nombreux el violens
ennemı1s de CCS institutions // ID venerables u Ja%a) cupidıte, unec polıtiıqueabusee el Surtout 1' ımpıete avolent devouees la proscrıiption. Deja?”) la haıine
des arlements CC) trouvoıt satısfaıte la destruction d’une socı1ete ceEl&ebre?®)
ef uUuNe COMMULSSILON fatale dıte des reguliers‘® s’etoıt  I5 chargee de sulvre l’entreprise
eft d’exploiter SUCCeEesSsSIvement les autres (Fuvre de zele phılosophique conduıte
VECC une perseverante sagesse‘®), ef que la revolution vınt brusquement ei peut-etre PIODOS terminer. Des hommes quı s’etolent donne la mi1ssıon de ICN verser

% la place de Sdall$s ajoüter, Le Dage avaıt d’abord crıt el n ajoute rıen.
Le Sage avaıt d’abord ecrt1ıt: Je m Y, DUI1S s’est COI1g€, el plac le, inter-

ı1gne
SUT rature. sembIle qu«e Le Sage alt d’abord ecr1It est pas
CCS huıt derniers mMofts places interligne, AaVCC, dans la INAaTSC, lıgnes ent1e-

rement cancelees.
la place de comprendre, Le dage avaıt d’abord crıt contenır.
la place obtenır, Le Ddage avaıt d’abord crıt excıter.
la place des Sept derniers mMOoOtTSs, ”auteur avaılt crıt zeles el eloquent |defenseurs].

la SUurT rature; peut-Etre le plurıe. es?
bb) DeJä interlıgne.
CC) la place de Parlements, ”auteur avaıt d’abord ecrt1ıt: Magıstrats.dd) COMMISSI1ION... des regulıers: MOS soulıgnes dans le
ee) Le Sage avaıt d’abord ecrıt V6C SapCSSC ef perseverance.

25) Cette indıcatıon OUuS montre YyUuUC Le Ddage redige 6IS 1819 He suffit ecarter
I’hypothöse, que certaıns ont formuler, selon Jaquelle CCS Regrets... auralJent tre
le Discours, redige verbode, C D: oftfe 2‘ 1792-94

26) Comprenons: les Jesultes.
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la relıg10n el la monarchıe devolent pas epargner les cloitres, quı dısparurent

des premiers dans grand naufrage de la socI1ete relıg1euse el polıtıque.
En reportant SCS regards SUurT la sıtuatıon critique Ou  n I£ Cpoque®8)

trouvoljent les monasteres2 SUurT IA  etat de depopulatıon ei de decadence toujours
Crolssant, Ou Ia cCommission) les avolt m1S, eit quc favorıisoit ‘esprit domiınant
du sıccle, l’on demande S1 fut pas“”) avantage PDOUI les relıgıeuxX de

VOITr a1lnsı Loudroyes ei aneantıs decret d’assıs el leves,
1O de la liberte, de la FAaLSON el des droits de !l’homme*), plutöt quC de subır
la longue et“) douloureuse agonı1e // ID laquelle en so1-dıisant reforma-
eurs les avolent condamnes, attendant 7effet du po1son lent admınıstre
CUX des instıtutions devoueges. Les cenobiıtes virent du MO1NS ASSOCIES au X
trıbulations et la glo1ire d’une grande el celebre eglise quı l’on preparoıt UnNcC
terriıble persecution YUuC, malgre les affoiıblissemens dont ıls merıtolent les
reproche, ıls etojent SCINCOTEC dıgnes de partager. Un tel SOIT, dans la necessıte du
cChO1X, est Sall: doute preferable celu1ı d’une extinction graduee, ma1ls inevıtable
quı s’operoılt qu apres les aVOIT montres""), VECC UuUNnec affectatıon perfide ef
SOUVeEntT mensongere, 1a relıgıon ef T,  etat, des SOCI1EetEs degenerees,
L degre de relächement, de Corruption, de scandale = eSpON
SE°C) quı n admettoit d’autres INOYCHNS de guer1ıson que le reme:|  de extreme d’une
extermıinatıon complette®).

Les passenl, ef Ia patrıe reste99), s’est dıt Sanl doute bıen des fo1s
Ju1-meme, dans les Jours affreux dont NOUS SOMMMMNECS heureusement sort1s, le

cıtoyen amı des 101S, du el du bonheur de SON pPays, lıvre SOUS SCS VYCUX
toutes les fureurs des dissentions cıvıles, ei devenu l’effrayant heätre de {[OUS les
torfaıts, de touftes les tyrannıes, de toutes les infortunes. Au comble de
SCS dısgräces et l’aspect des eXCcEes e des trıomphes de SCS plus violens OPDPICS-
u  9 Ul COmpta SUT le ]Jour de la Justice. 8 espera qu’'1 arrıverolit peut-etre PDOUI
les contemporaıns, mal qu 1 luiroit infaıllıblement POUT Ullc posterıte plus

MmMO1Ns eloignee. Coup Ce1 consolateur, autor1ıse L’histoire de [OUS les
euples quC la Provıdence n avolt pas condamnes CNCOTC perır.

ote S51 quelqu ’un trouvoiıt Qquec Je m’exprime SUur la COomm1ssıon ei SCS (BUVTECS ‚VOCC

trOp d’amertume, la reponse est Courte eit sımple: Brıienne”P) le chef ei L’äme, Ul
dressoıit les plans eft les a1solt executer. €es! 1re.

1C1 MOoOTL barre devenu éomplétement iıllısıble
C  ue pl dans la INaLSC

E 1C1 Le Dage avaıt ecrIit, PUI1S cancele: l’Epoque des etats generauX.
u) la COMMI1SS1ON: soulıgne dans le
1 ICI Le dage cancele les MOTtsSs peut-etre.

aSSI1S eft leves, lıberte, ra1son, droıts de L’homme MoOts soulıgnes dans le
ll) longue el euX mMoOofs places dage interlıgne.

1C1, Le dage avaıt d’abord ecrıt: la COMMI1SSION.
nn) phrase dıffiıcılement comprehensıtble, MO des ratures, VOCC le erbe VOIT pl
interligne.
00) Sanı espOlr et MOS places interlıgne.
PP) Brienne: soulıgne ans le
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Maıs esperance LOuft autrement solıde quand elle s’applıque la relıgıon el
duUuX grands objets quı la touchent. Le fiıdele saıt que la destinee predıte

du c1el dans SON PAassagc SUuT la teIrTe, est d  N  etre toujJours combattue et de
touJours vaıncre, de souffrir Sans el de onstamme trıompher. est SUT-
LOutf chretien qu 'L appartıent de dıre, avec'") la saınte de la fo1, YJUCles persecuteurs Dassent, eft que l’eglise demeure). la place d’ennemis quı

Sont plus, d’autres s’avancent POUI Iu1 lıvyrer de aSSaufts, eft SONT
de nouvelles Vviıctoires qu  ıls Iu1 preparent. Elle PasSsScI SCS cotes les
natıons el les empıres, les euples precıpiter les uns SUT les autres, IDconfondre, detruire el dısparoitre; elle toOutes les revolutions quı les ont
agıtes, tourmentes; elle assıstera tOutes celles quı, POUIF le malheur des hommes,
bouleversera la terre dans tOut le OUu: des äges, Sdall: celle quı est
annoncee devant tre la derniere ef la plus terrible de toutes

La plerre inebranlable*) quı hu1 serIt de fondement el d’o elle contemplegemissant les crımes el les malheurs de ”’homme SOUS L’humihliant ef funeste
empıre de SCS CITCUTS, de SCS VICces el de SCS pass1ons, est meme  m- m  Strıbunal dont, töt tard, subıissent le severe maıs equıtable arret““) les ro1s ef les
euples mıheu esquels auguste etrangere dressa durant SON exıl la
du pelerinage. L/’ont-ils assıstee, SCCOUTUC, protegee, honoree? He les benıit, el
les rTrecommande la pleuse reconnalissance de CCS innombrables enfans u’elledoıit engendrer dans la sulte des sıecles. N ’a-t-elle contraıre eprouvede leur pendant pen1ıble COUTSEC qu ’injustice, Oppress10on, haıne, mepTIS,
seulement indıfference, elle le cons1ıgnera dans SCS // [P. annales POUI |’instruc-
tion de ”’avenir. Son inflexible impartialite depose dans SCS fastes ei dans uUllc
INECSUTre severement equıtable, le ame ef LF  e  loge, l’opprobre el la gloire He
celebre SCS p  urs, SCS bıenfaiteurs, descendre de Constantın Ro1
Martyr““); elle tletrı SCS persecuteurs de Buonaparte Neron'")

{Ils subiront SCS inevıtables rigueurs {OUS CCS 1sants de calamıtes l de
desastres, quı Iu1 ravırent AVEC violence des instıtutions quı avolent long mfaıt glo1ure, que malgre leur affaıblissement, elle n ’ avoıt pomnt cCesse de cherır,
ei quı ranımees dans le se1in de Charıte ”“ pouvolent CNCOTEC consoler
vieiullesse**), p leurs SeErVICES ei leurs Assuree de SUrVıvre {OUS SCS
UPPICSSCUIS, le m viendra DPOUI elle de les evoquer du fond de leurs tOom-
beaux. Ils paroitront SCS pleds AaCCUSES leur LOUTr el s’entendront
repeter CCcs glacantes paroles d’un enfant de la captıvıte a4auX calomnı1ateurs d’une

") alı dedıicatore damnatıonis nOstIrae glor1amur. Tertull Apolog
‘N) les passent, eit la patrıe soulıgne dans le

tcL. Le Ddage Dbarre l’article indefini: un
SS) les persecuteurs passent L’eglıse demeure: MOoOfts soulıgnes dans le

inebranlable: SUurTt grattage.
uu) arret Le Dage avaıt d’abord mI1s le pluriel: arrets
VV) Vec des majuscules dans le
WW) la place de ans le se1in de charıte, Le Sage avaıt d’abord crıt

tendresse.
XX) vieillesse: SUuT ratures devenus ıllısıbles.
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innocente Israe£lıte, devouee CUX la MO  A ei // [D L’infamıie: revertimını
ad Judicıium??). n est pomt = appe ] ’arret  E queC VOUS Ont dıect  e les plus
honteuses pass1ons. Le 1881 est VEeNUu de le revIser. Un autre s1ecle faıt place

celu1 dont VOUS et1e7 le eau el les oracles. D’autres hommes desabuses de
VOS fatales CITICUTS, etrangers dans |’ınteret de VOS haınes Sont 05/ POUT elever
CONfTIre VOS UVTECS DOUT desavouer“) VOS mensongeres doctrines el applaudır la
sentence finale quı les reprouve el VOUS condamne

Retour desirable qu’'ıl est permi1s de presager DOUI une epoque cachee dans les
Ssecrelts de la provıdence, el dont NOS CVCUX sont destines recueıllır le bıenfaut,
S1 la France do1t pomt CESSCT d’etre chretienne. yons donc le COUTASC de
reporter 1105 regards SUuT douloureux passe, el COMPp(IONS, S  1 peut, les INaUuUX
z nombre YUC, SOUS seul aspectT, ont eprouVve la relıg10n el la patrıe. Nous
NOUS consolerons ensulte la recherche el L’iındıcatıon des INOYCHNS L1OIN de
reparer 1OS desastres, maıls de suppleer, autant quC les CIrconstances le et-
tent, la deplorable perte de bıens el d’avantages qQuC des hommes el Salls

preventions font hautement aujJourd’hu1 profession d’apprecıer el de regretter. //
Qu est-ce quC 25  etat relıg1eux consıdere u1l-meme ef dans SCS FaD-

POTTS MO la soc1ete? Quels ervVIices Iu1 TE rendus, et pourroi1t-ı1l CINCOTC uı
rendre? Qu etoıt-ı1l France aVanı! 768 aaa) et moment de destruction ?
Quel OyCNM de rendre L’eglıse allıcane actuelle moOo1ns unc partıe des

de la vIie cenobıtique ? Telles sont les ımportantes questions YJUC Je
PTrODOSC d’examıiner. Je SCI1IS5 YUC, PDPOUI interesser, 1991 discussions peuvent
etre ongues Je m/’efforceral donc de les dans de Justes ornes, ef Je
sacrıfleral desır d  N  etre Iu Jusqu au bout UNCcC partıe de UJUC INON suJet traıte
VE une certaıne etendue, auroı1t de plus PTODIC toucher e CONvalncre. »27)

bis Itma Moreau Xavler LAVAGNE (ORTIGUE
K- A1ıx-en-Provence

YY) soulıgne ans le
Z.Z) la place de desavouer, Le dage avaıt d’abord crıt 1re
88:R) la place de 1768, il avaılt: 1778, qUC ”’auteur corrıge

27) Dans les (eXies de Le Dage 1C1 presentes, respecte l’orthographe de l’auteur,
quıtte indıquer S1IC les plus belles aberratıons. Maıs laısse subsıster la
manıere constante d’ajouter des aCcCCcents algus SUT certaıns mMots XIn Bre  ne ‚pr&es
poınnt, la maJjuscule ete m1Sse, une manıere systematıque, alors YJuC ’usage de Le Sage
est essentiellement fluctuant SUurT po1n


